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UN APPARE1L SPECTROSCOPIQUE

POUR LA

PHOTOGRAPHIE ORTHOCHROMATIQUE ET U PHOTOGRAPHIE DES COULEURS

par T. Thorne-Baker. F. C. S., F. R. P. S.

Le spectre solaire renfermant toutes les couleurs pures auxquelles
l'ceil humain est sensible, est evidemment le meilleur agent pour
mener k bien toutes les recherches que la photographie orthochro-

matique et celle des couleurs ndcessitent. Avant de passer ä l'examen
de la meilleure m^thode suivant laquelle nous pouvons placer une

plaque afin qu'elle soit impressionnöe par le spectre, et juger ainsi
de ses effets photographiques, il est interessant de considdrer
comment le spectre se forme et quelle est celle des deux m^thodes dont
la description suit, qui donne le meilleur r^sultat au point de vue
des travaux dont nous nous occupons.

Le spectre solaire se forme soit par la dispersion d'un faisceau

parallele de lumi^re blanche au moyen d'un prisme, soit par la
separation par diffraction de chaque couleur Constituante au moyen d'un
rdseau de diffraction. Le r^seau de diffraction consiste en une lame
de verre parfaitement plane sur laquelle on a trace des lignes paralleles

tr£s rapprochdes, generalement 4ooo, 58oo (approximativement)
ou 8000 par centimetre.

Un faisceau de lumiere parallele frappant un tel reseau d'une
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fagon normale, les rayons violets d^vieront de leur direction normale
d'un certain angle, les rayons verts d'un angle plus grand et les

rayons rouges d'un angle encore plus considerable.
La figure I montre les deux methodes employees pour obtenir le

A BC D E F GH
gratia/c;

PRISM

Fig. I
spectre : a) au moyen d'un prisme, b) au moyen d'un reseau de
diffraction (Grating).

Dans la fig. b, nous trouvons un spectre de chaque cöte de la
normale centrale, tandis que les spectres des deuxieme et troisieme
ordres, etc., apparaissent plus ecartes les uns des autres et ieg£re-
ment superposes.

Nous ne considererons dans cette etude que le spectre de premier
ordre, obtenu avec le reseau tr£s serre sur verre ou sur celluloid.
C'est le plus etendu et il permet d'eviter facilement toutes superpositions.

Examinons cependant, en premier lieu, le spectre du prisme,
car nous y trouvons les bandes jaunes et rouges resserrees dans des

limites etroites, tandis que les bandes violettes et bleues occupent
un espace tr£s important. Cela presente un grand avantage quand il
s'agit d'etudier des plaques qui ne sont pas träs orthochromatiques,
car la sensibility au jaune et au rouge est ainsi augmentöe et par
contre rendue moins apparente pour le violet. Cela doit 6tre pris en
consideration si l'on examine des nögatifs obtenus ä l'aide d'un appa-
reil dont le spectre est produit par un prisme. /La figure II nous montre comparativement la dispersion produite
dans un spectre obtenu ä l'aide d'un prisme de flint-glass, et la
dispersion produite par un reseau.

Nous trouvons dans chaque cas equidistance des lignes de

A £ b _ F C »
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Frauenhofer A et H. Nous voyons ici que le jaune et le rouge occu-

ätant dans ce cas anormale, tandis que celle obtenue ä l'aide du
räseau est normale.

II y a deux mäthodes pour la construction d'une chambre ä

prisme : la premiere consiste k relier une chambre au tube tälesco-

pique d'un spectroscope ou spectromätre ordinaire, apr£s en avoir
däplacä präalablement la lentille.

La position de la plaque, c'estr-ä-dire sa distance aux lentilles
tä'cc^upiques, sera alors ägale k la longueur focale de ces lentilles,
car les rayons ämergeant du prisme sont (ou doivent ötre) paralleles.

Get arrangement n'est cependant par recommandable, k moins de

n'employer qu'une lentille tälescopique d'une grande longueur focale
et un prisme tr£s grand, l'ätendue du spectre ne sera que de trois ou
quatre centimetres. II präsente toutefois l'avantage de pouvoir con-
centrer nettement, dans un foyer restreint, tout le spectre, et si la
fente du spectroscope est tres ätroite, il assure une grande puretä des

couleurs.
L'autre mäthode est de beaucoup präfärable, car eile permet d'ob-

tenir, möme en ne disposant que d'un petit appareil, un spectre
d'une ätendue de sept k huit centimetres, et cela au moyen d'un
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spectroscope k vision directe dont la combinaison des prismes est
telle que l'un des rayons n'est pas ddvi^ de sa direction, tandis que
les autres sont r^fractäs de chaque cöte.

La figure III montre cet arrangement. S indique la fente d'un

petit spectroscope k vision directe d'oii les rayons Emergent parall6-
lement des lentilles du collimateur L. PP est un prisme compost qui
projette le spectre sur la plaque AB. Le chässis renfermant la plaque
est g^ndralement fait de fagon k pouvoir glisser horizontalement, ce

qui permet trois ou quatre expositions les unes ä cöt^ des autres, sur
la möme plaque. '.«•

Le spectre de l'arc electrique peut ötre employ^ pour ajuster la
chambre, en passant sur le pöle n^gatif un peu de solution de chlo-

rure de sodium ; la fente S est alors ou ^loign^e ou rapproch^e de L,
jusqu'au moment oil la ligne D est absolument nette sur 1'dcran au

foyer (verre depoli) en AB.
Un tel appareil peut ötre facilement confectionnä et ne coüte

guäre plus que le spectroscope möme; mais plusieurs instruments
de ce genre se trouvent maintenant dans le commerce.

La mäthode de calibrate de l'appareil, k l'aide d'une courbe in-
diquant les rapports entre la position sur la plaque d'un rayon d'une
couleur quelconque et sa frequence d'oscillations, sera d^crit dans un
article ultdrieur. z

La figure IV montre un appareil qui peut 6tre confectionnd k peu
de frais. Ici, S indique la fente d'un spectroscope, L4 et L8, deux
lentilles simples, achromatiques, une de chaque cötä d'un räseau

plan de diffraction G. Le spectre est ainsi projetd sur la plaque AB,

A

3

<S

B

Fig. Ill
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et A et B se trouvant ä ygale distance de G, nous obtenons rapide-
ment au foyer un spectre parfaitement net. Dans l'appareil de l'au-
teur, Lf, G et Ls sont fix^s sur
des dispositifs mobiles pouvant $

ßtre avancäs ou recul^s.
Goncentrant ainsi l'arc yiec-

trique sur la fente, et rappro-
chant ou Poignant le r^seau et
les lentilles de S jusqu'ä ce

que toutes les lignes du spectre Fig. IV
puissent ötre distinctement apergues sur AB, nous trouvons
parfaitement la disposition exacte. En employant des lentillles ht
et L2, d'une longueur focale de 20 et l\o centimetres, et laissant
une distance d'environ 60 centimetres entre S et A, la hauteur

de la botte ytant de 3o centimetres, nous obtenons un spectre
d'ä peu pr6s 12 centimetres d'ytendue, pouvant donner d'excellents
rösultats.

Au point de vue photographique, les emplois de l'appareil spec-
troscopique sont principalement les suivants :

i° Pour examiner la sensibility d'une plaque orthochromatique
pour les differentes couleurs ;

20 pour l'essai des filtres colorys ;

3° pour adapter des filtres & une plaque panchromatique, pour la
Photographie en trois couleurs.

Dans chacun des trois cas jl importe de faire choix d'un ydairage
appropriy.

II est yvident, par exemple, qu'une plaque sensible au vert-jaune
accuse une sensibility beaucoup plus grande pour ces couleurs que
pour le bleu, si nous employons une bougie ou le gaz 4 la place de

l'acytyiyne ou de l'arc yiectrique. Si l'on dysire examiner la sensibility

de diffyrentes plaques orthochromatiques vis-ä-vis des couleurs,
— et c'est plutöt une affaire de comparaison, — n'importe quel ydairage

peut-ytre employy. Mais si l'on dysire adapter des filtres colorys
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pour des travaux en trois couleurs ou orthochromatiques, il est de la

plus grande importance d'employer le mßme genre d'edairage que
celui qu'on utilisera dans la suite des travaux. Done, si quelqu'un
desire prendre des copies de tableaux k l'aide d'une plaque ortho-
chromatique et d'un dcran jaune, dans un atelier edaire k l'eiectri-
cite, l'etude spectroscopique doit etre faite & l'aide de l'eiectricite.

Mais si quelqu'un desire preparer un dcran-filtre pour un paysage
ou travail au dehors, il est infiniment preferable d'employer la lu-
mfere solaire comme edairage. II y a, il est vrai, toujours l'alterna-
tive de comparer d'abord le spectre de la lumi&re solaire avec celui
de la lumfere du gaz, par exemple, et ensuite d'etablir la difference.

Gela donne souvent un assez bon resultat, en preparant des

filtres jaunes pour le travail orthochromatique ; mais pour le travail
en trois couleurs, la lumiere eiectrique ou celle du jour est bien meil-
leure.

Un autre point important est le developpement des images speo
troscopiques. Si nous exposons k une source de lumfere des parties
d'une plaque, ä differents moments, et si nous determinons les den-
sites de la pellicule developpee dans ces parties et que nous tragons
la courbe caracteristique des gradations de cette plaque, nous trou-
vons que cette courbe a un trace fegeremeat different suivant l'expo-
sition et la duree du developpement de la plaque.

Si done nous surexposons une plaque dans la chambre spectroscopique

et lui donnons un developpement rapide, nous pouvons
arriver k une conclusion tout k fait erronee sur sa sensibilite aux
couleurs.

II s'agit d'abord de trouver combien de temps il faut k une plaque
exposee normalement, pour etre developpee correctement avec le re-
veiateur que nous employons et k une temperature donnee; toutes
les autres epreuves spectographiques seront traitees ensuite de möme

en employant le möme temps k la temperature fixee.

Un reveiateur qui convient tr£s bien et qui donne dans 1'espace

de quatre minutres, k i5o centigrades, un negatif correctement deve-

loppe, et ceci avec presque toutes les plaques, peut etre prepare en
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dissolvant dans 100 centimetres cubes d'eau distiliee 1 gr. de metol
5 gr. de sulfite de sodium cristallise et 5 gr. de carbonate de sodium
cristallise.

Ce r^veiateur ne doit pas ötre employe & une temperature d^pas-
sant 15° centigrades, sinon il a tendance k produire un voile sur les

n^gatifs. *

Le voile est confondu quelquefois avec le d^pöt d'argent du k

l'exposition et il doit toujours etre eiimind dans toute experience

photometrique basee sur les densites d'un ndgatif.
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